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cellent ouvrier la plupart de celles d'un patron
intelligent, est ordinairement bien rtribuée,;
l'ouvrierqui n'a pu y parvenir que pgr la bonne
conduite et par le talent (car quel chef de fa-.
brique serait assez insebsé pour accorder une
telle place à.la faveur ?). est sûr d'y trouver l'ai-
sance ou, pour mieux dire, une soi te de riches-
se relative si, docile aux conseils de la raison, il
sait toujours maintenir ses. besoins et ses désirs
au-dessous de.ses ressources.

La detraction

Voici quels sont les.détracteurs :
1.0 Ceux qui inventent un mal que leur pro.

chaim-n'a pas fait ;
2 0 Ceux qui exagèrent, qui brodent et qui

nê'ent à leur récit des réflexions malignes
3 O Ceux qui dévoilent une honte cachée,deb

secrets sur des familles ou des personnes, qui de-
vaient rester cachés. Souvent ce sont des con-
fidences données sous le secr-., confidences de
troubles et de divisions, qui finissent toujours-
par devenir publiques, et par faire naître la dis-
corde entre des familles entières. On compare
avec raison les.rapporteurs brouillons à ces fu-
ries que les poètes nous représentent sorties des
enfers, secouant des serpents enflammés dans la
société et y allumant la guerre. C'est la ma-
noeuvre de ces flatteurs lâches et méchants, qui-
vont d'un parti:à l'autre raconte tout ce qui se
dit ; de ces serviteurs et servantes qui vont tra-
vailler de maison en maison, et rapportent tout
ce qui se passe dans les familles où ils ont été;

4 4 Ceux qui tournent en mal les actions du.
prochain;

5 0 Ceux qui nient le bien que d'autres di-
sent de lui ;

6 0 Ceux qui diminuentd les éloges en répon-
dant : on en<dit plus qu'il n'y en a ;

70 Ceux qui gardent un silence affecté, en
entendant dire du -bien ou du mal de leur pro-
chain, ou qui s'arrêtent après a%,)ir commencé à-
parler mal, en ajoutant : je i'en-dis pas davan-
tage pour son honneur;

8 0 Ceux qui louent faiblement, ou qui di-
sent: c'est un brave homme, mais ........

90 Ceux qui, sans parler, écoutent la médi-
sance ; car il n'y aurait pas de médisants s'iln'y
avait pas d'oreilles pour les écouter.
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Une operation extraordlinaire

Un chirurgien aiglais vient de pratiqueravec
succès, l'opération la plus extraordinaire qu'il
soit possibie d'imaginer. D'un pauvre être
idiot, ce praticien a fait un enfant à l'intelligen-
ce éveillée ; il.a transformé une créature misé-
rable en un être humain, ouvrant à la science,de
la pointe de son scalpel, un champ vaste et fé-
cond d'études nouvelles.

Le pauvre être qui a subi cette opération est
un enfant d'environ un an dont la tête, alors
que grandissait le corps, avait conservé les pro-
portions d'une tête de nouveau-né. Cela tenait
à cette-particularité que le crâne était lierméti-
quement soudé et d'une dureté qui ne permet-
tait pas le développement du cerveau. Le bé-
bé s'étiolait, sans qu'un éclair d'intelligence vint
illuminer sa pauvre face souffreteuse, et les pa-
rents, las de pleurer et d'accuser le sort qui leur

.donnait cet enfant lamentable, souhaitaient
presque la mort de l'idiot lorsque. le chirurgien
résolut de tenter une opération·sùprême.

'.En présence d'un certain nombre de ses col-
lègues qu'il voulait rendre témoins de l'opéra-
tion, il fendit de son scalpel la boîte crânienne
du petit patient- et au moyen de ses doigts. dé.
tacha la matière cervicale qui adhérait aux pa-
rois du crâne. L'ouverture de la boite osseuse
fut maintenue et recouverte de cuir chevelu
sous un pansement antiseptique. L'opération,
conduite avec un soin inouï et des précautions
méticuleuses, avait duré u>ue heure et demie.

Uenfant-soumis à une préparation anesthési.
que n'avait pas poussé un cri, était resté incons-
cient.

La plaie se cicatrisa rapidement. Au fur et à
mesure qu'elle se refermait, l'enfînt retrou-
vait l'intelligence. Un mois après cette opération
miraculeuse, c'était un enfant comme les autres,

La science l'avait tiré du né-.nt.
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Achetez vos moulins à faucher,moisson-

neuses et semeuses chez L. G. Bédard,
-rue St-Franç*ois, St-Hyacinthe.

Achetez vos charrues chez L. G. B. -
dard.

Assortiment complet de poèles de cul-
sine, poëles doubles, charrues, cribles, se-
meuses, moulins à faucher, moissônneuses>
chez L. G. Bédard ruç St-Erançois,
Hyacinthe,
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